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*C'est aujourd'hui le 400ème anniversaire du départ de Chris-
tophe Colomb à la recherche du passage des Indes- C'est en effet le
3 act 1492 que le grand navigateur laissa Palos, petit port de mer
espagnol, avec la Santa Maria et deux autres caravelles pour les
lieux inconnus que son génie lui faisait entrevoir ddns la direction
de l'Ouest.

Après avoir vainement offert ses services à Génes, sa patrie, à
Venise et au Portugal, et s'être efforcé, pendant bien des années, à
faire partager ses idées, il put enfin persuader aux souverains
d'Espagne que ses projets étaient réalisables.

Ferdinand et Isabelle lui donnèrent alors trois petits vaisseaux,
avec le titre d'amiral et Colomb put enfin tenter l'audacieuse en-
treprise qui ouvrit à la civilisation un nouveau continent.

* Les élections qui viennent de se terminer en Angleterre ont
été conduites de part et d'autres avec un acharnement inoui. Les
actes de violence ont été à l'ordre du jour et le sang a coulé dans
bien des réunions politiques. L'argent a fait son ouvre comme tou-
jours et, si l'on en juge par les élections précédentes, des sommes
énormes doivent avoir été dépensées. Ceci me remet en mémoire
ce qui s'est passé dans des élections générales qui ont eu lieu il y
a déjà un certain nombre d'années. C'était dans un port de la Mé-
diterranée, à Marseille je crois. On était à la veille des élections
anglaises. Les quais étaient encombrés de passagers amenés par
les paquebots des lignes d'Orient. Ces passagers se rendaient en
An leterre pour voter. Il venaient, les uns d'Egypte, les autres
de onstantinople, de l'Asie Mineure, de Suez, des ports de la mer
Rouge, des Indes et même des parties les plus reculées du Pacifi-
que. Les frais de voyages de tous ces électeurs pour l'aller et le
retour étaient payés par les comités d'élection des deux partis qui
se disputaient le pouvoir.

On peut juger par là des sommes énormes qui étaient dépensées
dans la lutte.

Dans la dernière élection, l'Irlande, comme toujours, a fait son
devoir et elle a voté en masse pour les candidats qui combattent
pour son autonomie, le home rule. Comme aux jours du grand
O'Connell, embattant pour Pémancipation, les Ir.Iandais se sont
ralliés autour du great old man, Gladstone, combattant pour le
gouvernement autonome. Et ça été pour le monde entier un spec-
tacle digne d'admiration de voir cet octogénaire conduire lui-même
la lutte. Aussi a-t-il été récompensé dignement, car il a remporté
la victoire avec une majorité de 40 voix.


